
problème, évoquant même les
poissons qui fréquentent les abords du
déversoir à la recherche de nourriture.
Les réflexions attristées que je tire de
cette observation sont que nos édiles
connaissant l ’existence de ce
problème feignent de l’ignorer. Peur

de devoir financer
des travaux ? Peur
de devoir rappeler
à l’ordre quelques
Crestois pour un

raccordement non conforme… alors
que leur bul letin de vote est conforme
: dilemme !

Quoi qu’il en soit ces craintes futiles
prévalent contre le souci fondamental
de notre environnement et c’est ainsi
qu’ils étalent aux yeux de tous leur
insondable incurie.

Ce sont vraiment des comportements
d’un autre temps, ces mêmes
personnes sont prêtes à dépenser des
mil l ions d’euros pour un centre
aquatique. Inévitable quand on
contribue à rendre insalubre une
rivière où il fait si bon se baigner.

Louis le Breton

RICOCHETS est un média participatif
qui vise à promouvoir la l ibre
expression de chacun-e et est
indépendant de toute institution, parti,
entreprise ou subvention publique. I l
est administré de manière autogérée
et horizontale par une équipe
d’animation qui ne demande qu’à
s’élargir. RICOCHETS sera ce que vous
en ferez.
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Inscrivez-vous à la lettre d'infos !

Samedi matin il a plu. Cette pluiebienvenue m’a rappelé l’un de ces
petits scandales qui perdurent depuis
des décennies au vu et au su de tout
un chacun, montrant
clairement le peu de
souci que portent
nos édiles à la bel le
rivière qui continue
pourtant de traverser notre commune.
À sa place je ferais un méandre de
détour, car nous lui chions
l ittéralement dessus.
Je m’explique : immédiatement à l’aval
du pont Frédéric-Mistral , en rive
droite, il y a un rejet d’eau pluviale,
enfin soi-disant pluviale, car cette eau
est souil lée de matières fécales qui
indiquent clairement que des
raccordements d’eaux usées s’y
déversent.
Alors samedi, la pluie si longtemps
attendue ramenait des immondices
malodorantes en rinçant les
canalisations qui lui sont
théoriquement dédiées. Quand j’en ai
parlé autour de moi, la total ité de mes
interlocuteurs étaient au courant du
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Édito

Du désintérêt quotidien de nos élus aux
choses de
l’environnement
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Appel à
contributions

Publiez sur le site web ou écrivez à

publication@ricochets.cc ou envoyez un
courrier à Ricochets, l’Arrêt Public,

1 rue de la République

26 400 Crest

CES MÊMES PERSONNES SONT
PRÊTES À DÉPENSER DES MILLIONS
D'€ POUR UN CENTRE AQUATIQUE

Slogan d'Hara-Kiri et Charl ie Hebdo

S' il est une chose qui pol lue
quotidiennement les citoyens de tous
âges, c'est bien la publicité. Autrefois
appelée Réclame. Omniprésente,
obsédante, horripilante, el le
s' immisce en permanence dans votre
vie, sans que vous n'ayez rien
demandé. Tous les supports lui
conviennent : panneaux routiers,
radio, télévision, Internet… Elle
s'adresse à votre inconscient et vous
manipule sans que vous vous en
rendiez compte. D'ail leurs, c'est un
neveu de Sigmund Freud qui a
théorisé la publicité moderne.

C'est son aspect imposé qui en fait un
instrument total itaire.

Pour ce qui est d' Internet, il y a un
remède efficace, c'est le bloqueur de
publicité. Pour les profanes on peut
conseil ler : Ublock origine qui est
gratuit et qui est une extension de
Firefox. Instal lé en une minute. À
noter que d'après l 'Union
européenne: « la détection, par les
sites Internet visités, des bloqueurs
est il légale ».

Maintenant, il faut al ler plus loin, et
demander aux autorités d'avoir le
droit d'échapper à cette pollution et
d'avoir la possibil ité d' instal ler un
bloqueur sur tout support, que ce soit
radio ou télévision. Bien sûr, s' il y a
des gens qui aiment ça, il n'est pas
question de les priver de leur plaisir
et ils pourront se gaver autant qu' ils
le veulent de clips publicitaires.

Mais pour cela, il faut légiférer ! Qui
mieux qu'un député peut proposer un
projet de loi déclarant légitime de
pouvoir échapper à l 'emprise
publicitaire ?
Puisque nous sommes dans la
troisième circonscription de la Drôme,
demandons à la députée Célia de
Lavergne de déposer un projet de loi
en ce sens. Si cel le-ci a des difficultés
à l 'écrit, nous sommes à sa disposition
pour l 'aider à rédiger ce projet de loi.
Nous serions fiers de contribuer à une
avancée aussi décisive pour la l iberté
de conscience des citoyens de ce
pays. Nul doute que la députée sera
sensible à ce combat et le relaiera au
plus haut niveau !

Roger Poulet

Et pour accueillir le solstice d’hiver, Ricochets passe à la couleur !

Dès fois qu' t'ais oublié,
Je suis venu t' rappeler,
Que tu vas m'supporter,
Pendant ces cinq années.
T'as beau manifester,
Je ne vais pas changer,
Et là j'peux t'assurer,
Que ça va GATTAZER,
T'as pas fini d'en chier.
T'as dû m'voir à la TV,
Le jour où j'ai enterré,
Le code qui t'protégeait,
C'est bien fini, tu vas morfler.
Al lez ! regarde mon sourire,
Même si ça t' fais pas rire,
Je n'peux que me réjouir,
De gâcher ton avenir.
Tu vas dire que j'me répète,
Et que j' te prends la tête,
Mais j'avoue que j'me la pète,
Quand j' te vole tes pépettes.
I l va fal loir faire mieux,
Si tu veux sauver ta peau,
Puisque t'es pas heureux,
De m'avoir sur le dos.
Alors tente ta chance,
Toi le peuple de France,
Car moi je n' lâcherai pas,
Je n'ai pas peur de toi.
Essaye encore.. . !
Essaye encore.. . ! . . .

La publicité vous
prend pour des cons.
La publicité vous
rend con ...

Essaye encore ...!
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On est tous sur le même bateau et
les catastrophes climatiques/

écologiques/sociales se précisent,
alors on fait quoi ? Avançons dans une
autre direction malgré des
divergences !

Je propose de faire un « forum ouvert
» sur une demi-journée,
une journée (ou plus)
pour en discuter et
aboutir à une sorte d’«
assemblée » permanente
de co-organisation, de
mutual isations, d’entraides, d'actions
col lectives, etc.
Qui est intéressé pour participer et
l’organiser ?
I l s’agirait de faire dialoguer tous les
groupes et personnes du coin
désireuses de sortir du cadre imposé
par le système en place (séparations
entre classes sociales, capital isme,
précarité général isée, productivisme,
fausse démocratie, surconsommation
.. . ), pour voir comment s’organiser et
agir ensemble, pour poser des
objectifs communs ambitieux et
utopistes, et avancer pas à pas de
manière réal iste avec les forces
disponibles, chacun à sa manière.
En effet, de nos jours, plus que jamais,
il est primordial de s’al l ier, de
coopérer, de mutual iser forces et
outils, car les gouvernements et le
capital isme, ici ou à Paris, sont
toujours archaïques, implacables et
organisés.
Voyons nos divergences et nos

différences comme des richesses pour
dynamiser un « mouvement » vivant,
insaisissable, imprévisible, l ibre,
diversifié, util isant différents moyens
et stratégies.

En dialoguant et en agissant
ensemble, on sera plus forts, des

ponts et des
convergences pourront
se faire, et on sera
force motrice ou de
soutien pour d’autres.
On pourrait s’inspirer

du mode d’organisation du Réseau
Autonomie Crest : chaque groupe
reste autonome pour ce qui le
concerne, mais est en lien avec les
autres et partage des outils communs.

C’est pas une idée nouvelle, mais ça
vaut le coup de la creuser car c’est un
moyen important pour sortir de
l’impuissance et de l’éparpil lement
épuisant, pour développer et
renforcer toutes sortes d’actions col-
lectives.

Camille Pierette

Quel monde voulons-nous créer
collectivement ici ?

IL EST PRIMORDIAL DE
S’ALLIER, DE COOPÉRER,

DE MUTUALISER FORCES ET
OUTILS.
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SAGITTAIRE : aujourd’hui il ne s’agit
pas d’hier
SCORPION : le suicide n’est pas la
solution
BALANCE : pesez le pour et le
contre
VIERGE : levez le voile et gardez la
cape haute
LION : rougissez et niquez la peau
lisse
CANCER : unissez-vous mais n’en
pincez pas pour Omar
GEMEAUX : restez simplement vous
TAUREAU : n’enfoncez pas les portes
ouvertes
BELIER : suivez les moutons vous les
rendrez chèvres
POISSON : ne soyez pas né carpe
diem
VERSEAU : ayez l’air cruche
CAPRICORNE : amusez-vous !

Attention, valable surtout le jour J.

Heureux Scoop 2018

Réseau Autonomie Crest : kesako ?

Un nouveau débarquement d’arbres
fruitiers a eu lieu à Crest ce

dimanche 3 décembre, en grandes
pompes puisque pas moins de huit
arbres ont atterris le long de l’al lée
gazonnée qui longe le parc du
Bosquet: pruniers, pêchers, abricotiers,

Débarquement
d’arbres fruitiers à
Crest !

pommiers, poiriers et cerisiers
occupent désormais la place! Le
premier débarquement fruitier de
Crest avait été planifié discrètement le
1 1 Novembre 201 6, tandis que l’on
fêtait par ail leurs tristement l’Armistice
devant un parterre de fleurs coupées,
comme si on assistait à un
enterrement.. . Le 25 novembre
suivant, - puisqu’à la Sainte
Catherine, tout prend
racine-, les premiers arbres
ont débarqué, secondés par
leurs al l iés humains armés
de pelles, de pioches et
même d’une barre à mine,
tant l ’atterrissage sur le remblais des
communes dénaturées est difficile.. .

Donc par ce glacial matin du 3
décembre 201 7 ce sont sept
planteurs.ses volontaires qui ce sont
retrouvé avec; pel les, pioches,
arrosoirs et arbres achetés, grâce aux
généreux.ses donnateurs.trices,
parrains et maraines. La mission était
de continuer l’invasion de la bande
herbeuse le long du parc. Après deux
heures de labeurs dans la bonne
humeur les huit se dressaient
fièrement sous le timide ciel bleu

Toutes les l imitations et remontées
émotionnel les que nous vivons

adultes, sont cel les d’enfants intérieurs
en souffrance, des enfants que nous
avons été, si longtemps prisonniers
dans les oubliettes du passé, et qui
existent toujours dans une dimension
émotionnel le et énergétique. Ces
enfants en souffrance en chacun de

Le dernier continent

nous, aimantent le même type de si-
tuations, et adultes, nous revivons sans
cesse les mêmes « galères ».
Nous vivons nos vies comme nous
avons vécus nos vies intra-utérines. I l
se passe tel lement de choses dans le
ventre de nos mères. Alors que peut-il
s’y passer qui se répercute dans nos
vies d’adultes ?
Difficile de dresser un tableau
exhaustif en quelques l ignes, voici
pourtant un exemple.
Une mère est enceinte. El le est triste
parce que son père est mort. Le bébé
dans son ventre ressent cette tristesse.
I l s’identifie à ce sentiment et croit que
la mère est triste à cause de lui. I l
pense qu’il gêne, va se vivre comme
étant un fardeau et « porter ce poids »
toute sa vie. Le problème ne vient pas
du fait que la maman soit triste, le
problème vient du fait qu’el le ne sache
pas communiquer au fœtus qu’il n’a
rien à voir avec cette tristesse,
sentiment qui ne le concerne pas, afin
qu’il puisse s’en dégager. Alors que
cette situation semble banale pour un
adulte, el le peut être traumatisante
pour un fœtus, qui manque
cruel lement d’informations.
Un marquage émotionnel très puissant
s’enkyste chez le fœtus avec la
conviction qu’il n’est pas comme il faut
pour être aimé. I l faut donc qu’il soit
différent de ce qu’il est. I l aura peur du
regard des parents, comme il a tant
besoin d’amour, il se conformera à ce
qu’il ressent qu’on attend de lui, et se
crée ainsi le terreau de comportements

névrotiques…
Tant d’autres situations traumatisantes
pour un fœtus…

Après avoir exploré la surface de la
terre, les seules parties qui demeurent
encore inexplorées sont les fonds
marins abyssaux, comme une
métaphore de notre continent
intérieur, ce dernier continent à explo-
rer.

Léo P.

Lire l’article complet sur Ricochets.cc

revenu les racines au chaud, sous un
tapis de pail le.. .Nous, planteurs du
dimanche habitants de Crest et
alentours, nous mettons en œuvre
l’Agenda 21 , maigre outil opérationnel
des Cop 21 , qui décrète en dernière
page (bien après le rôle contestable
de l’économie dans la lutte contre le
réchauffement cl imatique) que la

commune s’engage à
planter d’avantage d’arbres
dans l’espace public. Alors
non contents d’appliquer
l’Agenda 21 , nous faisons
même du zèle en

choisissant des arbres variés, rustiques
(plus autonomes et moins dépendants
des produits phytosanitaires),
mell ifères et fructifères! Et puisqu’en
plus ils remettent à la mode les
anciens communaux sous la forme
bien plus participative et solidaire des
«communs» (ressources naturel le ou
culturel le accessibles à tous les
membres d’une communauté de vie),
al lons-y: plantons, semons, et
partageons les récoltes!Rendez-vous
est pris pour une nouvelle vague au
printemps 201 8.. .

Hélène Camille

Lire l’article complet sur Ricochets.cc

Né en novembre 201 6, «
Autonomie crest » est un réseau

d’activités autonomes en lien entre
el les, avec l 'objectif de créer/susciter
localement une société soutenable,
coopérative, sol idaire, réel lement
démocratique. Ces activités
s’émancipent donc des
principes et pratiques de
l’économie de marché, et
favorisent le bien vivre et la
convivial ité. El les permettent de
retrouver de l’autonomie dans la
vie quotidienne (se nourrir, s’équiper,
réparer, circuler, prendre soin de soi. . . )
par le partage et l’action commune,
pour parvenir à plus de résil ience.

Irrigué par ces " valeurs" , chaque
Groupe (col lectif, association.. . ),
chaque projet décide de ce qui le
concerne. Tous les membres du réseau
s’efforcent d’organiser de la
mutual isation, de l’entraide, des
échanges de produits et services entre
les divers groupes et personnes qui le
composent, ce dans tous les domaines
possibles. La complémentarité,
l ’interconnexion, la synergie seront
toujours recherchés.

Le Réseau n’est pas une association,
une instance de gouvernance
central isée ou une fédération, c’est
plutôt un " archipel" d’initiatives ayant
des objectifs communs qui définit un
cadre général, un horizon, et aide à
rel ier les diverses activités.

Nous voulons sortir des habitudes
néfastes encouragées par le

l ibéral isme, la concurrence,
l ’appropriation et la compétition («
chacun pour soi », « je vais m’en sortir
tout seul », « faire mon trou ».. . ) pour
construire des activités organisées
col lectivement et se réapproprier nos

vies.
Le Réseau aime et encourage
les initiatives créatives
individuel les, mais inscrites
dans un horizon collectif, que
ce soit pour les objectifs ou les

moyens.

Fin 201 7, voici les groupes en activité :
Jardin col lectif aux Sétérées,
Plantations et jardins (plantons des
arbres fruitiers et autres comestibles
l ibres et gratuits), Média RICOCHETS,
Groupement d’achats local (en cours
de création). Ces groupes sont
ouverts à toutes les bonnes volontés.
D’autres initiatives sont en projet,
renseignez-vous, participez à leur
naissance, et proposez les vôtres !
Pour que 201 8 déborde de vie et
d'actions !

autonomie-crest@ouvaton.org

NOUS METTONS EN
ŒUVRE L’AGENDA
21, MAIGRE OUTIL
OPÉRATIONNEL DES

COP 21.



Entre les mots

Où on en est au niveau du plomb ?

Chocolat chaud, brioches et autres

douceurs  : pas mal pour discuter

autour de l’expression !

Ricochets, le 3 décembre dernier,

avait convié les volontaires à l’Arrêt

Public pour une immersion dans les

méandres des mots, dessins et sono-

rités.

Sous la conduite avisée d’Anne-So le

groupe a travaillé sur la naissance des

mots, pages de brouillons, stylos et

ordinateurs, devenant vecteurs alchi-

miques des pensées autant erratiques

que débridées.

D’un mot primordial, naît des lam-

beaux de phrases qui prennent vie...

Les mots de tous les volontaires sont

dans un chapeau, on mélange et hop :

Alger, Alger la blanche, tu t’éloigne à

l’horizon, mais ton ambiance sur-

chauffée me colle à la peau, je pense

à Arnac-la-Poste, un oiseau sur mon

épaule, c’est sur mes seins nues qu’il

dévoile ses ailes.

Gibraltar, m’ouvre les portes des

longs courts pour Katmandou. Ça

sent le réglisse et Amande vagabonde

dans les rue au milieux des vendeurs

et les moines Trappistes, telle une
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Enquêtes culinaires du commissaire Magret
Panse farcie à la provençale
Encore une recette bien de chez nous. C’est une sorte de panse de brebis

farcie, non pas écossaise, mais provençale. Il faut l’avouer, la recette n’est pas

consensuelle. On aime ou on déteste. Le loup farci à l’agneau ne laisse per-

sonne indifférent !

Prenez un loup bio (canis lupusAB), nourri de grands espace et la narine au

vent. Au vent duquel seront laissés à la pâture, broutant le thym et la sarriette,

désaltérés dans le courant d’une onde pure, quelques agneaux bien blancs. Pa-

tientez, mijotez.

Bientôt l’agnelet sera dans la panse du fauve. Le sauvage canidé ainsi fourré,

on l’attrape, on le dépiaute, on l’embroche, puis le braise, un peu comme un

méchoui. Attention, le carnassier doit être AUTOUR de l’herbivore. Dans le

contraire, fort improbable, c’est une autre recette. A notez  : faute d’agneau,

une pucelle coiffée de rouge (pour attirer le lubrique animal affamé) conviendra

tout à fait. D’après nos informations, il s’est fait des essais avec une mère-

grand. Mais attention alors qu’elle ne soit pas trop dure, mais encore un peu

verte.

Bon appétit !

Quand on entend parler du gly-

phosate, des perturbateurs en-

docriniens, on se dit qu’on est bien

chanceux, à Crest... On a juste du

plomb…

Après avoir créé un

collectif « Du plomb

dans l’eau » en octobre 2015, parce

qu’un enfant avait été contaminé au

plomb à force de boire de l'eau du

robinet, nous nous sommes informés.

Plus les enfants sont jeunes plus la

toxicité devient pérenne. Le plomb

est désormais classé produit toxique

pour la reproduction, notamment

avec des conséquences possibles sur

les grossesses et la fertilité des

hommes. Il fait donc partie des pro-

duits classés CMR (cancérogène, mu-

tagène et toxique pour la

reproduction). Dans la mesure où des

branchements publics d’eau potable

sont en plomb à Crest, on peut

craindre que des consommateurs ab-

sorbent du plomb par voie digestive.

Nous avons créé une page Facebook

pour répertorier ces branchements, et

la teneur en plomb de l’eau arrivant

de ceux-ci.

La plupart des villes ont changé leurs

branchements en plomb avec des

subventions européennes entre 1998

et 2013. Maintenant ces tuyaux

toxiques sont interdits. (Je ne vous

parle pas des détails du 1er et du

2eme jet) Donc la ville de CREST est

hors la loi !

Nous avons mené une campagne

pour que les gens fassent analyser

leur eau par la mairie (service gratuit,

analyse faite par un organisme indé-

pendant). Au conseil municipal du 23

février 2016, où le prix

de l’eau était à l’ordre du

jour, le collectif « Du

plomb dans l’eau » était bien re-

présenté. Le 3 mars nous avons or-

ganisé une réunion publique sur le

plomb et ses dangers.

Nous avons demandé à la mairie la

carte des branchements en plomb. Sa

réponse a été négative, sous prétexte

de plan Vigipirate !

Le collectif a alors saisi la CADA le 1er

mars 2017. Le 16 mai, la CADA nous a

envoyé un avis positif. La mairie n'a

pas voulu fournir cette carte. Une

personne du collectif a donc saisi le

tribunal administratif.

Pour le moment le collectif est en at-

tente de la décision du tribunal.

La mairie sur son site, se vante d’avoir

changé 120 branchements en 2017,

alors qu’elle avait promis d’en faire

150 par an. Il en reste donc plus de

750... et la compétence de l’eau passe

à la Communauté de communes en

2020. Les habitants des villages voi-

sins vont être heureux de payer

pour une négligence calculée de

notre ville  ! !

Franchement… quand faisons-nous

une prochaine réunion ??

Camomille

IL EN RESTE DONC PLUS
DE 750...

Punir des tags sauvages ou les
destructeurs professionnels du monde ?

Des tags stimulants ont fleuri à

Crest début novembre sur

quelques murs.

Ces murs vivants un tantinet im-

pertinents nous aident un peu à sur-

monter la (passagère ?) résignation

ambiante et les jours qui rac-

courcissent à vue d’œil   !

Les bourgeois attachés à la Propriété,

les amoureux de l'Ordre et la plupart

des élus locaux n’y verront que des

dégradations infâmes

qui coûteront XXXXX

dollars aux contri-

buables dont ils

convoitent les votes et

le pognon.

Les murs, comme les cerveaux,

doivent rester propres et bien lavés

en toute occasion !

À cause de cette affaire, nos braves

gendarmes seront malheureusement

une fois de plus détournés de leur au-

guste mission de débusquage des

riches évadés fiscaux, des entrepre-

neurs et exploitants agricoles exploi-

teurs profiteurs qui esclavagisent leurs

employés, des propriétaires indélicats

qui abusent de leurs locataires dans le

besoin, des multinationales qui

vendent des poisons avérés aux agri-

culteurs et de tout autre individu plus

ou moins haut placé qui abuse de son

pouvoir pour enfumer, exploiter, se

servir, discriminer, violer...

Les pandores se verront donc dans

l’obligation d’enquêter sur les rêveu-

reuses qui ont le culot de transformer

des murs gris en portes ouvertes vers

nos imaginaires enfouis

profondément.

Car bien entendu, il est

beaucoup plus urgent et

plus important de tenter

de confondre quelques

taggeureuses éphémères que d'em-

pêcher de nuire des exploiteurs

d’humains et autres destructeurs

chevronnés d’écosystèmes qui

détruisent en permanence et en

grand la vie sur notre seule planète

habitable (plus habitable pour long-

temps) grâce à notre complicité active

et/ou notre résignation.

Les Potins de la Vallée

NOS BRAVES GENDARMES
SERONT MALHEUREUSE-
MENT UNE FOIS DE PLUS

DÉTOURNÉS DE LEUR AU-
GUSTE MISSION

L’autre jour, j’ai ressorti de mes fichiers un texte de colère (que vous pouvez

lire sur http://ricochets.cc) sur la position de notre maire à propos du plomb. Et

je me suis dit : « Tiens ! si on relançait le collectif du plomb ? » Parce que nous

on a un truc à Crest… on a du plomb dans l’eau !!

Le piaf et le canard

chatte mondaine, elle cherche Man-

dou. Mes pensées sont à Arnac-la-

Poste où je me délectais du fameux

poulet municipal à

la broche, ou encore

à Alger ou je rêvais

de Gentiane et de

montagne. La dernière étoile du ciel,

venait juste de se fondre dans le cré-

puscule matinal. Le chant des oiseaux,

d’abord timide, s’amplifiât aux oreilles

d’Amande, foulant de ses pieds nues

l’herbe couverte de rosée, reflétant le

souvenir des étoiles éteintes. Je rêve

de cette enfance ou je croyais que les

bruits dans le ciel l’été, survenaient,

quand il faisait trop chaud et que je

mourrais jeune.

Je suis dans les rues d’Alger pensant

que les cons pouvaient se remettre en

question, je suis toujours aussi

naïve ! Une mélodie parcourt l’air,

elle chante le cri du jour. En impé-

ratrice reine de prés, mue

par une sainte sagesse je

rejoins Gibraltar, piliers de

l’odyssée; de la petite mer

à l’immense océan, tout est eau et

vague à lames et vogue à larmes.

Rivière sur les joues et de là, je

voyage jusqu’au port... d’où ?

Où tu m’attends le cœur grand.

Platon rêve à l’Atlantide, mais pas

de sophisme, c’est un coup des

Daltons, que fait donc la police...

Ça c’est fait now on souffle...

Rdv pour un nouvel atelier en jan-

vier 201 8 !

PapyWeb

ON MET LES MOTS DANS
UN CHAPEAU,

ON MÉLANGE ET HOP
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Sans relâche, ses yeux me regar-

daient. Je voyais très nettement

son regard à travers la vitre sale qui

étouffait légèrement le vacarme.

Ses yeux surpris et terrifiés me

fixaient pour m’interroger et appe-

ler au secours.

La chaîne avançait, il attendait son

tour, je ne pouvais rien faire, rien

du tout. Derrière la vitre qui sépare

nos deux mondes je le regardais en

silence, impuissant comme lui, et

de plus en plus affolé. Il est juste

né du mauvais côté.

Ses pauvres yeux abandonnés

plongeaient dans les miens pour

chercher quelque chose. Une trace

d’humanité ? La clémence ? Une

explication ? Je ne pouvais rien lui

offrir d’autre que mon regard pé-

trifié et sans réponse.

À travers le verre taché de sang,

les cris montaient et me prenaient

à la gorge. Lui restait silencieux, il me

regardait, il nous regardait tous.

Le bruit des machines résonnait dans

mon crâne en perdition. Lui restait

immobile, il ne pouvait s’échapper, il

ne pouvait rien faire, il attendait, dans

un souffle il espérait encore. Seuls ses

yeux s’agitaient, comme s’il cherchait

à s’évader par la pensée.

La chaîne avançait, devant lui le sang

giclait parmi les hurlements d’horreur,

le prochain coup d’assommoir était

pour lui, son corps tremblant sentait

la mort brutale qui l’attendait.

Mes yeux pleuraient sans larmes et

mes doigts devenaient blêmes à force

de serrer mes poings.

La machine déroulait ses engrenages

implacables, le précédent était déjà

arraché au sol pour rejoindre le rail où

il sera découpé en morceaux par de

petites mains et des dents d’acier.

Sa tête se tournait une dernière fois

vers moi pour chercher un regard,

quand soudain une sirène a retenti.

L’heure de la pause. Tout s’arrêtait

d’un coup, sauf les cris, sauf son re-

gard perdu qui cherchait encore.

Dans trente minutes, tout repartira,

tout continuera, sans fin.

Moi je n’en pouvais plus, jamais je

ne tiendrais trente minutes ici, lui

si, il n’avait pas le choix. Il devait

rester seul face à la mort pendant

cette éternité, pendant que les

tueurs mangeaient son corps en pa-

taugeant dans son sang, et faisaient

ainsi avancer les cadavres sur le

convoyeur.

J’ai interrompu en courant ma visite

de l’abattoir pour vomir dans les toi-

lettes.

Depuis, jour et nuit, ses yeux me re-

gardent, nous regardent.

David Myriam - sept. 2010

Tuer
Humainement
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La réunion publique du Budget 2018 de
la ville de Crest est une mascarade

Comme la plupart des Crestois, j’ai

reçu une invitation à « m’associer

à l’élaboration du projet de budget »,

avec un prétendu « débat » qui se se-

rait tenu vendredi 1er

décembre 2017 salle Coloriage.

Or, je ne vois pas de quel débat

il s’agit, ni de quelle « associa-

tion à l’élaboration » on parle !

Tout le monde sait bien que

toutes les décisions de budget

et projets ont été décidées en

amont du « débat » par M. Ma-

riton et ses proches, et que le «

public » n’est là que pour boire

les bonnes paroles descendant

de l’estrade.

Certes, on peut sans doute

avoir « le droit » de poser des

questions, de faire des suggestions,

et même des critiques, mais les élus

et leur chef disposent ensuite selon

leur bon vouloir.

Les remarques et critiques des spec-

tateurs sont juste là pour donner le

change et apporter la petite ce-

rise décorative sur le gâteau déjà

programmé.

Un débat peut avoir lieu quand

toutes les parties sont à égalité

de parole, et participent réelle-

ment aux prises de décision, si-

non c’est une farce.

La majorité municipale ferait mieux

d’être plus honnête, et d’inviter clai-

rement à une soirée de présentation

unilatérale de SES projets, où le pu-

blic présent peut éventuellement

changer la couleur de la tapisserie.

Tous les élus nous disent, pour nous

endormir, qu’ils sont à notre écoute,

qu’on peut s’exprimer, mais tout ça

n’a pas grand-chose à voir avec la

démocratie, car les habitants ne par-

ticipent pas aux prises de décisions,

ils sont juste écoutés de loin, et en-

tendus peut-être s’ils vont dans le

sens du vent.

À chacun.e de vraiment s’inter-

roger : veut-on continuer à res-

ter un spectateur passif qui a

juste le droit de voter toutes

les X années, ou veut-on réel-

lement prendre nos vies en

main ? Ce qui devient très

urgent au regard des catas-

trophes climatiques, écolo-

giques et autres générées par

le système politique et écono-

mique en vigueur et ses re-

présentants, dont M. Mariton

et sa bande font partie.

C'est pourquoi je ne suis pas venu as-

sister à cette mascarade sinistre et

anti-démocratique, et encore moins la

cautionner.

Camille Pierrette
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Zone humide et eau
potable contre
Center Parcs
Et aux Chambaran, à Roy-
bon comment ça se passe ?

Au nord de Saint-Marcellin, une

poignée de Gaulois, jeunes,

moustachus et frigorifiés résistent au

froid, mais surtout à l'envahisseur

"Pierre et Vacances" qui veut trans-

former notre "éponge des Chamba-

ran" (ce sont des réserves d'eau pour

la Galaure, les dépt Drôme et Isère)

en un "paradis artificiel" avec eau

potable à volonté, alors que les agri-

culteurs vont être rationnés.

En ces temps de sécheresse pro-

grammée, est-il bien rai-

sonnable de continuer à

bétonner ? à prévoir des

Grands Projets inutiles ?

Alors si vous voulez les

soutenir... continuez à lire !

Les occupants de la ZAD

de Roybon, ont bloqué les

travaux en novembre

2014. Ils vont entamer leur

4e hiver, Il n'y a aucun

doute que sans leur pré-

sence, les travaux de

Pierre et Vacances, et no-

tamment l’abattage de la forêt, au-

raient continué. Ils ont besoin de

denrées alimentaires, de matériel.

Pour récolter tout ça, nous or-

ganisons des collectes devant les

magasins et aussi des dépôts dans

ces endroits :

- Court Circuit à Chabeuil

- Ferme de Michel Terrail" à

Montmeyran

- La Théière flottante à Crest

- Entre rêve et voyage, rue de

l'Hôtel-de-ville à Crest

- L'Arrêt public à Crest

Ils ont besoin de :

Sel, riz, pâtes, café, thé, huile,

sucre, farine, épices, croquettes

pour les toutous et les chats, réci-

pients hermétiques, légumes secs et

fruits secs, PQ, lampes frontales, piles

AAA, sacs poubelle gros et résistants,

bougies, pharmacie, couvertures,

chaussures et fringues d’hiver,

crayons, clous 50-80-120, outils à

bois…

et de tout ce que vous aurez envie de

donner...

Partagez dans vos réseaux !

Camomille et CamonePo
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